
Méditation pour le 24e dimanche dans l’année C 

A l’annonce du décès de la reine Elisabeth, je me suis 
souvenu de cette photo, qui date d’une vingtaine 
d’années : le prince Philip s’était déguisé en soldat de la 
Garde, et la reine sourit quand elle se rend compte, en 
passant à côté de lui, qu’il s’agit de son mari. Complicité 
et espièglerie ! 

« Y a d’la joie... » fredonnait le Fou chantant ! Oui, il y a 
de la joie à vivre et à partager, même si parfois elle doit 
surgir comme un discret rayon de soleil dans les nuages 
de la vie. 

« Y a d’la joie... » Je ne peux pas m’empêcher de 
souligner que « Fröhlich » en allemand signifie 
« joyeux ». Je ne l’ai pas choisi, mais que je l’aime, mon 
nom ! Il résonne en moi comme un appel à semer 
quelques étincelles de bonheur, à faire naître le sourire 
sur les visages de celles et ceux que je croise. 

« Y a d’la joie... » Oui, y a d’la joie dans l’évangile 
aujourd’hui : une femme qui aperçoit enfin la drachme 
qu’elle avait égarée, un pasteur qui vient de rattraper sa 
100e brebis, un père qui retrouve son enfant pour lequel 

il s’était tant inquiété. Tous trois invitent leurs proches à partager leur joie.  

Les trois premiers grands documents publiés par le pape François évoquent eux aussi 
la joie : Evangelii Gaudium, « la joie de l’Évangile » ; Gaudete et Exsultate, « Soyez 
dans la joie et l’allégresse », et Amoris Laetitia, « La joie de l’amour ». C’est 
évidemment à dessein : le pape François souligne ce fondement de la vie chrétienne 
qu’est la joie.  

Et si, témoins de la joie, nous choisissions de faire naître chaque jour un sourire ? 

Olivier Fröhlich 
 

Evangile selon St Luc 15 (extraits) 

(...) Si l’un de vous a cent brebis et qu’il en perd une (...) Quand il l’a retrouvée, il la 
prend sur ses épaules, tout joyeux, et, de retour chez lui, il rassemble ses amis et ses 
voisins pour leur dire : ‘Réjouissez-vous avec moi, car j’ai retrouvé ma brebis, celle qui 
était perdue !’ Je vous le dis : C’est ainsi qu’il y aura de la joie dans le ciel pour un seul 
pécheur qui se convertit, plus que pour 99 justes qui n’ont pas besoin de conversion.’ 

Si une femme a dix pièces d’argent et qu’elle en perd une (...) Quand elle l’a retrouvée, 
elle rassemble ses amies et ses voisines pour leur dire : ‘Réjouissez-vous avec moi, car 
j’ai retrouvé la pièce d’argent que j’avais perdue !’Ainsi je vous le dis : Il y a de la joie 
devant les anges de Dieu pour un seul pécheur qui se convertit.’ 

(...) Comme il était encore loin, son père l’aperçut et fut saisi de compassion ; il courut 
se jeter à son cou et le couvrit de baisers. (...) ‘Il fallait festoyer et se réjouir ; car ton 
frère que voilà était mort, et il est revenu à la vie ; il était perdu, et il est retrouvé !’ 

 

24e dimanche dans l’année C : https://www.aelf.org/2022-09-11/romain/messe 

God meet the Queen ! 


